
RESUME DU RAPPORT DU GIEC +1,5°C (Summary for policy makers) 

Le rapport du GIEC du 6/10/2018 (résumé pour les décideurs) confirme la faisabilité de l’objectif de 

limiter le réchauffement climatique à +1,5°C (alors qu’on en est déjà à +1°C). 

1) Trajectoire à suivre pour tenir cet objectif 

La trajectoire proposée est simple (voir p33 du rapport): 

* d’ici 2030 diviser mondialement par 2 les émissions de gaz à effet de serre 

* ensuite entre 2030 et 2050 atteindre mondialement la neutralité carbone 

2) Conséquence pour la France 

Cette division mondiale par 2 doit s’organiser dans un système de gestion de la pénurie accepté par 

tous. Donc la division mondiale par 2 ne doit pas se faire par une division par 2 des émissions de gaz 

à effet de serre (ges) de chaque pays (inacceptable et insupportable pour tous les pays pauvres). 

L’acceptabilité passe par le principe général que chaque humain a droit à la même part.  Cette 

division par 2 doit se faire avec l’objectif que chaque pays converge vers la même quantité 

d’émissions de ges par habitant. Ce qui veut dire que pour la France, qui a ce jour émet en ges par 

habitant environ le double de la moyenne mondiale, cette division par 2 mondialement implique une 

division par 4 d’ici 2030 ! 

(dit ainsi on comprend pourquoi le GIEC parle d’un effort jamais vu dans l’histoire, effort qui 

concerne donc en priorité les pays riches comme la France) 

3) Plan GIEC pour la neutralité carbone 

Comme les carburants fossiles sont des produits très pratiques, le GIEC prévoit qu’une certaine 

quantité continuera d’être brulée (environ ¼ d’actuellement). Il faudra compenser ces émissions 

résiduelles de CO2. A priori la technique la plus abordable pour le faire (selon le GIEC) est celle 

consistant à produire de l’électricité en brulant du bois dans des centrales électriques disposant d’un 

système de capture du CO2 (dans la fumée de la centrale) et stockage sous terre du CO2 capté. Ainsi 

le CO2 de l’air transformé en carbone de l’arbre par la réaction chlorophyllienne se retrouvera stocké 

sous Terre, et les forets coupées seront bien sûr replantées pour continuer la capture du CO2. 

4) Conclusion personnelle 

L’absolue priorité c’est la réduction des émissions de ges, c’est notre boulot à nous habitants (riches) 

de pays riches. A nous d’enclencher la dynamique pour un monde meilleur, et en espérant que des 

solutions techniques acceptables vont nous aider pour cette réduction drastique. 
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